
L’Échiquier Romanais vous accueille à la MJC Robert 
Martin de Romans/Isère : mardi, vendredi et samedi. 
Vous ne savez pas jouer ? C’est très facile, des 
initiateurs diplômés vous apprendront. 

www.echiquier-romanais.com 
Dans cette étude de Philippe Stamma 
publiée en l’an 1737, les Blancs 
l’emportent !  
1.Fa1 ! --- attire le Roi noir dans 
le coin pour l’enfermer 1.--- Rxa1 
[si 1.--- b5 (ou b6) 2.ç6 b4 (2.---
Rxa1 transpose dans la ligne 
principale) 3.ç7 b3 4.ç8D b2 5.Dç3 
Rxa1 6.Dh8 Rb1 7.Dh1#] 2.Rc2 !! --- à 
partir d’ici, tous les coups noirs 
sont forcés [si 2.Rc1? b5 3.c6 b4 
4.c7 b3 5.c8D b2+ et c’est nulle] 2.-
-- b5 3.c6 b4 4.c7 b3+ 5.Rxb3 Rb1 
6.c8D a1D 7.Dc2# 1–0 

Plusieurs traités sur le Shatranj, la forme ancienne du jeu 
d’Échecs, furent rédigés à la cour des califes abbassides de 
Bagdad. Ainsi, le Kitab ash-shatranj (‘le livre du Shatranj’) 
de al-Adli (800-870) parut vers l’an 840. Malheureusement, ce 
livre n’a jamais été retrouvé. On ne le connaît que par des 
manuscrits postérieurs. Il raconte comment les Échecs furent 
transmis aux Persans par les Indiens et comporte plusieurs 
textes techniques notamment des études. Al-Adli était le plus 
fort joueur d’Échecs de l’époque et fut détrôné en 847 par 
al-Razi lors d’un match à Bagdad organisé par le calife al-
Mutawakkil. Al-Adli fut le premier théoricien du jeu d’Échecs 

à proposer une classification 
des ouvertures et à réaliser 
une compilation de problèmes 
d’Échecs. 
Il était aussi compositeur. 
Voici une de ses études, 
vieille de 1200 ans, elle n’a 
pas pris une ride : 
Il paraît évident que les 
Blancs sont perdus. Les Noirs 
menacent mat par 1.--- Th8# 
ou 1.--- Tdg7# ou 1.--- Thg7# 
ou même encore 1.--- Td8+ 
2.Té8 Txé8 3.Rxh7 Th8#.  
Mais les Blancs ont le trait 
et, comme par magie, ils 
l’emportent. 

 

Les Blancs jouent et matent en 3. 
Solution au prochain numéro. 


